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Nous l'attendions depuis quelque temps, c'est maintenant acté : le port du masque avec un QrCode d'identification imprimé sur la face visible sera désormais obligatoire dans l'espace public.


En effet, pour lutter contre le terrorisme, les parlementaires ont adopté une loi autorisant la reconnaissance faciale algorithmique dans l’espace public. Mais comme ils ont aussi rendu obligatoire le masque anti-Covid, cette loi devenait inopérante.
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(source https://es.wikipedia.org/wiki/Pandemia_de_COVID-19#/media/Archivo:COVID-19_(Coronavirus)_Girl_in_mask.jpg  vperemen.com, CC BY-SA 4.0)


Les algorithmes ne parviennent pas encore à identifier les visages s’ils sont cachés à moitié. Même si voir à travers le tissu reste plus ou moins possible grâce aux rayonnements Térahertz, la détection du relief du visage n’est pas pour demain. L’armée a rapidement proposé la solution du QrCode, peu onéreux et facile à mettre en œuvre. Le QrCode figure déjà sur les casques des militaires en opération, afin d’éviter les tirs accidentels et permettre aux drones tactiques d’identifier les unités sur le terrain. N’importe quelle caméra publique est capable de filmer un QrCode, le système va se répandre rapidement.


Le QrCode s’est vite imposé comme la bonne solution. En effet, cette grille type « mots croisés » est très bien détectée par les caméras numériques, même à bas coût. Le besoin en puissance de calcul est absolument ridicule par rapport à une reconnaissance faciale classique. En plus de lutter contre le terrorisme, on sauve la planète !


Ironiquement surnommé «masque à Q» par l’extrême gauche, le masque à QrCode a été testé en février dans la ville de Nice — toujours en pointe sur la vidéo-protection-contre-le-terrorisme. Le ministère de l’Intérieur se félicite des résultats engrangés bien qu’aucune arrestation de terroriste n’ait été annoncée.


Le gouvernement a l’habitude de légiférer par ordonnance au sujet de la vidéoprotection, ce qui explique qu’il n’y ait pas eu de débat parlementaire. On se souvient qu’au mois de mars, le Sénat avait exigé l’avis de la CNIL en cas de modification des lois sur la télésurveillance. Mais le gouvernement a trouvé la parade : il n’y a pas de fichier centralisé, puisque toutes les données sont inscrites dans le QrCode. De ce fait, la CNIL n’est pas compétente pour se saisir du dossier. La CNIL souligne quand même sa préoccupation « eu égard aux recoupements facilement opérables avec le méga-fichier TES des gens honnêtes ».


Rappelons-les données qui seront dans le QrCode :



	nom et prénom ;

	date et lieu de naissance ;

	courriel ou numéro de téléphone ;

	numéro de sécurité sociale (identifiant unique de la personne) ;

	origine ethnique.




L'origine ethnique bien sûr fait débat et la gauche parlementaire a saisi le Conseil Constitutionnel sur cette question dans l'espoir de faire retoquer cette loi. La Quadrature du Net appelle les sénateurs à réagir à leur tour.


Les données sont pour le moment réservées à la seule lutte contre le terrorisme, mais certains députés ont proposé l’ajout de données sur la vaccination avec la date du dernier test PCR. Un porte-parole du ministère de la Culture soutient cette idée dans l’intérêt des salles de spectacles qui pourraient ré-ouvrir en contrôlant les personnes à l’entrée. Une expérimentation est en cours pour une réouverture des lieux publics (et des restaurants) mi-avril, avec contrôle obligatoire du QR code. D’autre part, la lecture ne demandant aucun équipement particulier, il est suggéré que la police et les citoyens volontaires (ou auxiliaires de police) puissent dès cet été scanner n’importe qui.


En tout état de cause, l’application tousQontReleterrorisme © sera disponible pour tous les téléphones Android et iOS en 2022. Cette application transmettra directement les données à la police. Il est également prévu qu’elle se déclenche automatiquement en fonction de la position du GPS, de la date et bien sûr de la mise en fonction de la caméra du smartphone. Le ministère de l'Intérieur souhaite ainsi prévoir le déclenchement automatique de la reconnaissance sur les lieux ou évènements à risques.


Attention ne plaisantez pas avec ça, l'amende pour défaut de QrCode sera élevée (plus élevée que pour l'absence de masque).


Aller plus loin


	
Le vrai visage de la reconnaissance faciale
(111 clics)


	
Le sénat doit s'opposer à la reconnaissance faciale des masques
(78 clics)


	
La police et la gendarmerie pourront ficher les opinions politiques, appartenances syndicales
(54 clics)









EPUB/


EPUB/nav.xhtml

    
      Sommaire


      
        
          		Aller au contenu


        


      
    
  

EPUB/imagessections21.png





